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Il est difficile de donner des exemples historiques de politiques 
de paysage en général et dans le domaine agricole en particulier du 
fait de l 'absence de textes présentant les conceptions qui les sous­
tendent à l 'exception de celui qui sera évoqué. Certes les géographes 
ont remarquablement décrit les formations des espaces paysagers 
mais, à ma connaissance du moins, ils ne se sont pas attachés à exposer 
les projets paysagers des hommes qui ont façonné nos territoires 
non seulement du point de vue fonctionnel et technique.  mais 
également au regard des valeurs qui les ont aussi fortement condi­
tionnés : religieuses, esthétiques, sociales, politiques . . .  
Pourtant, certaines politiques de paysages ont laissé des traces 
fortes sur nos espaces à partir desquelles peuvent être induits les 
principes qui ont assuré leur cohérence et guidé leur mise en œuvre : 
Les Romains ont inscrit sur le sol l 'esthétique des militaires faite 
de voies rectilignes,  de villes en damiers . Ils ont imposé ainsi les 
valeurs d 'ordre d 'un colonisateur à mention universelle. Ils ont, sur 
le plan agricole, importé les techniques hydrauliques qui ont contribué 
à la prospérité des pays conquis et ainsi à la pacification des régions 
conquises . Les ouvrages réalisés dans ce domaine continuent à être 
mis à jour par les archéologues régulièrement. 
Les Cisterciens se sont attachés à mettre en valeur des sols ingrats 
pour répondre à leurs aspirations de vie ascétique et pour pouvoir 
nourrir les populations affamées . Ils se sont installés dans des zones 
marécageuses qu'ils ont drainées et dans des reliefs escarpés où ils 
ont multiplié des terrasses de culture . Ils ont créé des réseaux 
hydrauliques de canaux, d 'étangs qui subsistent et certains fonction­
nent encore. 
Le projet paysager de la Renaissance a été représenté dans un 
lieu de pouvoir pour la fresque du bon gouvernement par Ambrogio 
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Lorenzetti qui peut toujours être contemplée au Palais Communal 
de Sienne. Il exprime une volonté politique d'harmonie entre ville 
et campagne, avec le souci de créer des aménagements publics destinés 
à favoriser le développement agricole : ponts en pierre, chemins bien 
tracés, création de murs de soutènement pour les terrasses de culture . . .  
Le paysage de la Toscane, par exemple, demeure fortement marqué 
par l'idéal préfiguré dans cette fresque. Passant sur aménagements 
des parcs du xvrre siècle qui constituaient avec les châteaux l 'affirma­
tion du pouvoir politique, il paraît utile de s 'attarder sur le projet 
paysager exposé au temps de la Révolution française par François­
Antoine RAUCH ( 1762 - 1 83 7) dans ses ouvrages « Plan nourricier » 
( 1 792) et surtout « Harmonie hydro-végétale et météorologie >> 
( 1 801 ) .  
Dans ces textes, Rauch a proposé un plan d'aménagement pour 
l'ensemble du pays comportant : 
• des plantations d 'arbres le long des chemins, des rivières, des 
étangs, dans les lisières de prés ; 
• la création de forêts dans les montagnes ; 
• la construction d 'ouvrages hydrauliques sur les rivières et les 
ruisseaux pour réguler leur cours ; 
• le repeuplement en poissons des rivières . 
Les arbres plantés en abondance ont pour but de diminuer les 
effets du vent, du soleil et de réduire la sécheresse. Ils sont destinés 
également à la nourriture des hommes - à ce titre, il préconise la 
plantation de fruitiers sur les chemins pour alimenter les pauvres -
et à celle des animaux - il parle de « prairies aériennes >>. 
Ce projet serait qualifié de nos jours d'écologique dans la mesure 
où il vise à atteindre une « harmonie végétale >> ; il joue avec les 
dynamiques de la nature pour satisfaire les besoins alimentaires des 
hommes.  
C'est un projet de paysage d'aménagement, car les valeurs sociales, 
morales, les préoccupations esthétiques sont sans cesse présentes 
dans ses propositions . Ce n'est pas un simple projet de reforestation, 
et les propositions quantitatives sont contrebalancées par des 
considérations qualitatives : couleurs , légèreté des ombres, fleurs . . .  
Il parle ainsi de « bruits harmoniques des arbres,  du bel effet des 
vapeurs, de perspectives aériennes >>, d 'arbres « chargés de protéger 
les récoltes, d'orner, de fertiliser les champs, d 'assurer enfin pour 
jamais la douce abondance de toutes les familles >>. Pour lui « si un 
paysage sans eau est un palais de fées sans miroirs, on peut dire qu'une 
terre sans paysage est un pays désenchanté >>. 
Pourquoi s'intéresser à cet illustre inconnu qu'est François Antoine 
RAUCH, alors que son nom n'a pas été retenu par l 'histoire ? 
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L'histoire se focalise surtout sur ceux qui ont été mêlés à des faits 
épiques, des coups d'éclat. Elle a tendance à oublier les hommes et 
les femmes qui ont consacré leur existence, dans l'ombre, à améliorer 
le sort de leurs concitoyens . 
À son époque, RAUCH n'était pas un inconnu. C'était un ingénieur 
des Ponts et Chaussées - Géographe. Il avait connu la faim « pour 
calculer sur la misère, il faut l 'avoir vue de près, il faut en avoir goûté 
toute l 'amertume,  il faut l 'avoir vue aussi généralement qu'elle l'est 
et pesé les milliers de circonstances qui concourent à la perpétuer » 
dit-il) . Toue sa vie a été un combat pour y mettre un terme. Pour 
faire triompher ses idées, il n'a pas ménagé ses efforts . Outre les 
ouvrages déjà mentionnés, il a publié en 1 9 1 8  « Régénération de la 
nature végétale » et surtout il a édité de 1 82 1 - 1 82 7  une revue 
« Annales européennes de physique végétale et d'économie publique >> 
dont certains numéros contiennent des gravures qui simulent les 
effets sur le terrain de ses propositions . 
De nombreux exemplaires de certains numéros de cette revue 
ont été achetés par les services chargés à l 'époque de l'agriculture. 
Il y a tout lieu de penser que les textes qu'elle contient ont influencé 
professeurs et élèves de l 'Ecole forestière de Nancy créée en 1 824. 
Ce n'était pas non plus un marginal. Son point de vue était partagé 
par beaucoup d'esprits éclairés de l 'époque en particulier par un des 
plus brillants d'entre eux : Nicolas FRANÇOIS DE NEUFCHATEAU ( 1 7  50-
1 82 8) : poète, secrétaire de Voltaire, agronome, auteur dramatique, 
grammairien. Ministre de l'Intérieur en 1 798 ,  il marqua son passage 
aussi bien par la création du musée du Louvre, un renouveau dans 
les méthodes pédagogiques dans les écoles , que par des opérations 
de défrichement d'envergure dans les Landes . Du fait de la variété 
de ses intérêts, il joua, semble-t-il un rôle moins décisif que Rauch 
dans la définition et l 'encrage dans les mentalités du projet paysager 
du temps de la révolution. 
En tout état de cause, on peut dire que Rauch est le premier à 
avoir exposé une politique de paysage agricole dans la mesure où les 
préconisations techniques sont étroitement liées à des préoccupations 
morales, sociales, esthétiques et même écologiques. Elle s'apparente 
à ce qu'on appellerait de nos jours un projet de développement durable. 
Surtout ce qui est décisif pour s'intéresser à Rauch, c'est qu'en fin 
de compte ses idées sont passées dans la réalité. A la fin du XIX< siècle, 
le paysage rural français correspondait à ce qu'avait imaginé Rauch. 
La plupart de nos campagnes ressemblaient aux gravures publiées 
en 1 82 5 ,  des « Annales européennes >> . 
Paradoxalement, c'était le fait de la multitude de petits paysans 
qui exploitaient la grande majorité des terres cultivables du pays, alors 
que, au cours du Second empire, les responsables de l'agriculture 
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ne s'intéressaient véritablement qu'aux grandes exploitations, à la 
gloire desquelles étaient consacrées de somptueuses publications à 
l'occasion des remises des primes d'honneur. Contrairement à d'autres 
pays - Japon et Italie - la petite exploitation n'a pas intéressé nos 
instances publiques si ce n'est au xxe siècle pour faciliter leur départ 
à la retraite. Alors les politiques agricoles tournées vers le rendement 
n'ont pas pris en compte le paysage. 
A présent, les évolutions des aspirations de la société en matière 
d'environnement, de qualité esthétique des espaces, de communication, 
l 'éclatement de la ville sur le monde rural, les échanges intensifiés 
avec les pays européens imposent un important effort d'imagination 
pour définir une politique du paysage, partagée par le plus grand 
nombre, dans laquelle l 'agriculture est amenée, comme toujours, à 
jouer un rôle décisif. C'est un défi et une chance. Les exemples qui 
viennent d'être évoqués peuvent y aider. 
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« Supposons donc, exécutées et en pleine végétation, les plantations harmoniques, que je propose de faire, 
dans les chapitres précédents, et parcourons un instant les scènes que ce grand spectacle doit faire naître. 
Considérons trois mille lieues de chaînes de montagne, qui se suivent, se rencontrent, s ' abaissent, 
s ' élèvent et s ' éloignent en tout sens, couvertes sur leurs sommités, de cèdres, de mélèses, de cyprès, de 
pins et de sapins , élancés dans ces régions éthérées où règnent la pureté, le calme et la paix de l 'univers , 
recevoir à leurs pieds les hommages des nuages ; arrêter, adoucir et modifier alternativement les vents 
les plus violents ou les plus élevés; couronner tous nos bassins avec majesté pour y répandre, avec l ' encens 
de leurs résines, la tranquillisante sécurité, les eaux, la chaleur et la fécondité : à leur base descendraient 
les arbres nourriciers des forêts, pompant à grands flots les eaux pures des nuages arrêtés, pour multiplier 
et féconder les cascades et les fontaines; alimenter sans intermittence les ruisseaux et les rivières, trop 
souvent stagnants ou desséchés, offrir avec abondance leurs fruits aux besoins de nos ménages, et rappeler, 
par de nouveaux pâturages , les hôtes des bois , des ruisseaux, des fleuves et des mers. 
Les grandes routes dénuées de ces charmes, de ces grâces dont elles sont susceptibles d ' être revêtues, 
qui ne montrent plus que ça et là quelques arbres infertiles, encore avidement mutilés, prendront en 
s ' ornant de vingt millions de pieds d ' arbres utiles, ce caractère de beauté, de grandeur et d 'utilité, qui 
doivent annoncer une nation riche, industrieuse et puissante ; elles augmenteront l ' aménité et la salubrité 
des habitations, abriteront les terres , et offriront, outre les plaisirs de leurs paysages variés, encore des 
fruits et des ombrages hospitaliers aux voyageurs fatigués. Ajoutez quatorze cent quarante millions d 'arbres 
fruitiers, chargés de relever richement la dignité de nos voies pastorales, aujourd'hui plongées dans l 'oubli 
et l ' obscurité , dont les fleurs, les fruits et les ombrages présenteraient aux campagnes une suite jusqu'à 
présent inconnue de jouissances et de bienfaits . . .  
Vingt millions d ' arpents de friches, de  bruyères e t  de  landes, rendus à l a  nature e t  à l a  société, quatre 
cent quatre-vingt millions d ' arbres fruitiers , chargés de protéger les récoltes, d ' orner, de fertiliser les 
champs, d ' assurer enfin pour j amais la douce abondance dans toutes les familles . Environ trente millions 
de fontaines à planter dans les campagnes qui, coulant sous de hautes et verdoyantes rotondes des platanes, 
se dessineraient au milieu de la nature, comme autant de monuments érigés aux Nayades par la bonté, 
l ' amitié et la générosité . 
Trente millions d ' arbres précoces ceignant magnifiquement nos étangs, comme les réservoirs de la 
prévoyance, édifiés en somptueux palais nautiques; cinq cent mille lieues de ruisseaux qui se chargent et 
s 'unissent par mille cadences agréables, décorés par neuf millions six cent mille arpents de forêts d ' aunes, 
de peupliers, de marsaults, de trembles, de saules et d 'osier, destinés à rappeler dans leur sein les amours, 
les plaisirs et la fécondité . 
Douze mille lieues de fleuves et de rivières vivifiés, reprenant leur original et brillant vêtement dans 
deux cents millions d 'arbres qui, dans leur ascension graduée, proclament leur grandeur et leur caractère 
d 'utilité, rehaussés au lointain de huit cent mille lieues de lisières de prés, plantés en colonnade, par 
trois millions deux cent mille arpents d ' arbres variés dans leur port, leurs fleurs, leurs fruits, leurs feuillages 
et leurs ombres . . .  sans craindre de ravir aux générations qui doivent nous succéder et nous intéresser, 
cet aliment premier qui peut les diminuer, les conserver ou les augmenter . . .  >> 
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Renaissance des Cités d'Europe 
Association loi 1 90 1 ,  créée en  1 987  par une poignée d'acteurs du  patrimoine 
qui veulent œuvrer efficacement pour une politique de restauration du 
patrimoine, Renaissance des Cités d 'Europe a pour objectif de favoriser et 
de promouvoir les opérations de conservation, d'entretien, de mise en valeur 
du patrimoine architectural par la restauration, la revalorisation et la réflexion. 
C'est dans c'est esprit que RCE a imaginé la Nuit du Patrimoine .  Dans 
une atmosphère de fête et de reconquête de la ville, cette manifestation offre 
l'opportunité d'une rencontre des habitants avec les lieux dans lesquels ils 
vivent. Des instants rendus magiques grâce à la qualité de la mise en lumière 
et en scène de la Cité. 
Si la Nuit du Patrimoine est un des temps forts de son action, cela ne résume 
pas l 'association tout entière, Renaissance des Cités d'Europe propose aussi 
des visites de chantiers publics et privés, des actions pédagogiques, des cycles 
de conférences, des colloques. 
L'association Renaissance des Cités d'Europe qui a pour credo la nécessité 
d'une meilleure connaissance par les gens des territoires dans lesquels ils 
vivent, ne pouvait qu'accompagner l'inscription par l 'Unesco de l 'ancienne 
juridiction de Saint-Emilion, sur la liste du Patrimoine Mondial, au titre 
des paysages culturels. 
Le colloque Patrimoine et Paysages Culturels organisé du 30 mai au 1" juin 
200 1  à Saint Emilion placé sous le patronage de l 'Unesco au titre de la 
convention du Patrimoine Mondial, Monsieur Walter Schwimmer, secrétaire 
général du Conseil de l'Europe, d'Europa Nostra, a offert un véritable espace 
de réflexion ou chaque acteur a pu définir ses domaines de compétences et 
s'unir aux autres afin de participer à la gestion, la protection et l'aménagement 
durable des paysages. 
Les actes sont en cours de publication. 
E-mail : renaissancedescite®free.fr 
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